
Mesdames, Messieurs, chers Concitoyens 
 
Permettez-moi au nom du Conseil municipal de vous souhaiter 
à toutes et à tous la bienvenue sur cette campagne Charnaux 
pour notre traditionnelle fête nationale du premier août. 
 
Le pacte de 1291 signé entre Uri, Schwyz et Unterwald 
commence comme ceci : 
 
 
« Au nom du Seigneur, amen.  
C'est accomplir une action honorable et profitable au bien 
public que de prendre les mesures en vue de la sécurité et de 
la paix. — Que chacun sache donc que les gens de la vallée 
d'Uri, la Landsgemeinde de la vallée de Schwytz et celle des 
gens de la vallée inférieure d'Unterwald se sont engagés, sous 
serment à se prêter les uns aux autres secours, appui et 
assistance. 
 
Mesdames et Messieurs, c’est par cette solidarité et cette 
entraide qu’est né un pays qui au fil du temps s’est affirmé, 
s’est étoffé grâce au courage, à la solidarité et à la volonté de 
ses habitants qui ont su répondre présent en toutes 
circonstances. 
 
Meyrin est à l’image de ce pays. En effet lors de la construction 
de la cité, un pacte de solidarité s’est créé naturellement entre 
les nouveaux habitants, et grâce aux autorités, aux 
associations qui ont vu le jour dans ce mouvement de solidarité 
et d’entraide face aux manques d’infrastructures, la cité a pu 
naître.  
 
Comme les Wallsteten, sans être de même langue ni de même 
religion, chacun a su tirer dans le même sens. Bien sûr tout ne 
fut pas simple, mais nous étions plus près de la soupe de 
Kappel que des batailles de Sempach ou de Morgarten.  
 



A ce jour encore cet esprit de solidarité vit intensément à 
Meyrin grâce à ses multiples sociétés et associations dont les 
comités sont gérés par de nombreux bénévoles, sans compter 
les aînés qui vivent à Meyrin, ceux-là même qui ont contribué à 
la création de cette cité où il fait bon vivre. Nos jeunes 
également ont peine à quitter leur commune où ils trouvent une 
vraie vie de quartier avec les infrastructures nécessaires à leur 
développement et à leur bien-être. 
 
La commune de Meyrin compte plus de cent vingt nationalités 
et autant de mode de vie et de traditions. Et pourtant comme 
notre Confédération helvétique, elle sait vivre en harmonie, car 
chaque citoyen sait la chance qu’il a de vivre ici et se soucie de 
partager et de maintenir la qualité de vie dont il bénéficie. 
 
Le Conseil municipal que vous avez récemment élu et que j’ai 
l’honneur de présider est à l’image de la population meyrinoise 
et chacun, même si les opinions politiques peuvent diverger, se 
sent responsable de l’avenir des Meyrinois sans dogmatisme et 
dans un esprit de discussion, de construction, de continuité et 
d’ouverture.  
 
Mesdames et Messieurs, je vous remercie pour votre attention 
et je vous souhaite une excellente fête nationale.  
 
Que vive Meyrin et que vive la Suisse. 
 
 
 
Robert Tillmann 
Président du Conseil municipal 


